
L·. '.·.a"s·s· a.ut', da.1iI. .F .. u·,'s"t·lt"ers "1. ·ns'.avaie~t subi. avec ... ucces le 
,"~ baptêm~d':l .fe.u. etcounu la fréné. , M ' R' l' sie de la vlctone. De.bout, un verre , . ont-oya , .• ' à la main, J'énergique commandant 

N . d" devait Se i"etenir pour ne pas eni-en ' . orman le brasser. ,ses liEhitenants, il aUait de 
.' __ . _ . l'un à l'autre, tapant sur les épaù~ 

'QlJélquesheuresapr~s'leur',entrée les e~ f!ot~antles cheveux. ..' 
· :d . "'1 f .. 'L ,. '. ,J COlffe,d'llu hau! .. de forme trou* 

, .' ans.o ournalSe/11l:i eto,e~t mel vé dans uneapUOlre' et fu:rnant un 
cOlmolssablesavecleurs uniformes l gros cigare,Je major Georges Whi­
déchirés ei:leurs > Yisages' fatigués 'te, de Rockl.and, Ont., évoqüaH l,es 

. -:-. Il. s .. ont lutté .... 0 .. vec. u.n. ténacité 1 ex. p. 10it .. S ... de .. s .. ~.a.r. s de .sa. compagm~. h' ... t '." "", . J,.,e major J aeques (!lmmy.Dextra-
, e!Olque e . ont. remporte a. VIC- Ù ; de Montréal, 's'emplissait --de 
. taIre .'. " . .' isandwichesetà chaque boucMe 
. (P "" ; DESJ' A'RD NS)' .. ' Î hOchaH. 1a .tête en disant, "Tu au-

· ar ~,~aurlce·. I.! 1 rais dû VOIr, .messoldats nettoyer 
~correspondant .. de .15uerre·.d<:s jour- l,es. ,ID,aiso.n. s.,· ... ll-':t\c dès grenades.; .i~s 
. ". naux d.e la. n. gue fra.nçalse. . .. et3J.e,If, t·. tout .. S1ID. plement magnJfI-
· Avec les Fusiliers Mont-ROYal, en 1 ques ',' .' 
Norma!ldie; le,25 juillet. (C.P.) .. Le lieutenant Gilles Lamothe, des 
Retardée - Les Fusiliers ,Mont-[ Trois-Riyières, se faisait taquiner 
Royal se, so:r:t lanc~s à l'attaque !i.e 1 Pfll: le commandapt e!l second, ~e 

• ~eurs ObJectIfs, au nord de. Verne- malorfaul Sauve, quI comparaIt 

I
res, . en cria:ntceteu chantant à 1 en badinant les odeurs du, c'hamp 
pleins poumons' leur . entrainant dt:> bataille à celles des usines à pa-
chant r~gimen.taire: .. "Nous 50. mmes.1 r;~e. r tripu. ,.V.ie.u.,.nes, lVI~i. s .L~moth. e les Fuslliers du :d:ont-Royal nous' 1 ecoutaIt a peme, car Il lIsaIt ave,c 
sommes les FusiIièrs du Mont-Ro~ferveur une des lettres qu'on venaIt 
yar', surl'àirde "Nous sommes le~ de lui remettre, . " .. . 
moines de Saint-Bernardin, nolis 1 Le'capItaine .Maudce Gravel, de 
sommes les moines de Saint-Ber-I Montréal, . était l'un' des plus 
nardin". " 'joyeux de la bande, Comme un ga-

Pendant . quatre jours et -quatre 1 min, JI e8Sàyait de faire fonction­
nuits, ils ont bravé la pluie, la boue n~1' un "y6y.o>~. dont venai,t de I.e 
et la mitraille PQùr repousser. de 1 deço,rer le y,eu.tel:!ant Rel!e,Ghah­
nomhreuses attaques de· panzers et . roux .. ,'? ,.e ïdontreal, offICIer des 
se cramponner farouchement' àtranspor.",., .. 
Jeurs objectifs, maIgré une fatigue Pendant· l'es. ,premIeres 36 heu-. . . .' 
qui n'avait· plus rien d'humain ·res de. la:;batmlle des fermes de . . '. .' '.. ' 

Dans une mai on à quel"'" .' _ Trotte-Val ct de :yeauvais, les fu- lIr·dElvaIent retourne.r. au front 
, s,. '4}l~s cen siliers ont pal'botte dans des tran~ liour: occuper les . posItIons que le 

t a,m es . de v?rg!'ls du .front, l al tr.ou- I éhéésàMmi remplies d'eau, tan- 'bataillon avait qhètement acQuÎ.ses. 
Ve aUJ.ourd ~J.UI, le. Jeune. ~onlman~ dis. que l'artillerie les criblait d'o- . De tous les épIsodes que ron evo­
daIlt et trOl~ de ses offI~Iers. en .htisde caIÎoris:~t de mortiers. Les 'quai! pendant cette périqde de dé­
tr!llll de reVIvre autour cl une .bou~ ,hommes avaient .commencé l'atta~ 1 tente, il Y' en a un qui tevenait tou-
!ellle,}e cau.chem~r de ces quatre que. en manc.hès de chem.isè etgre-: jOt!~s d/tus la con,:ersatjq~: .-
lllcro~ ables J0'!lrnee~.... Jottèrent peridan~. deu;Klours. sous 'C étaIt la. C0l?-dlllfe ht;rqlque, m-
'. Etalen~-ce. bIen. la les. mIlItaIres 1 Jesrafales :de.q5IUIe qUI transformé- croyable, d'un JeuneofflCler mont­
b~e.n , astIqp.es ,que. J'ava. 15 . souvent r.è.ntViteleurs.' ... tb,\ .. n .. chées. én bour.. l.'éal.àis, deux fois blessés, qui s'é­
VISites apres DIeppe dans leur mess hiers ' •. ", . tait élnpa.ré d'une mitrailleuse J3ien 
en A~gl~terre'1 . '" ,.,' Le' comman'l;l.ant, dont la couron- et,aprèsavoir .crié}r ~J:lS hommés: 

lis etaIent absolum~nt mécon~ai~"1 ne de barbe noire, lui doy.nait l:à~l' "~llez:"vo.us en, laissez-rn~i ici, j.e 
/5~bles dans leurs ulllf~rl11es. decln- ·.d'un preux ,dè'Gharlem~gne,' Cr;Ia}t I~~n char;ge. d~ ces Boche~·'" se dI­
res, sous une barbe de quatre à son ordoFlnancè' de, faIre bOUIllIr rlgeaèn trbutant vers les .lIgnes en­
jou~s; . leur~ .... traHs étaient fatigués, de.'l·eauafin, .q. '.ue .. toùs ses officiers 1·~.1eliJ.ies ~.out ~p .faisant ..feu ,.de ,son 
iT!Rl;; Ils rIaIent et trinquaient en pujssen~se raser ~vant dé te met- arme,. Jl!squ. a ce qU'lI s affaIsse 

,repetant: "on le's a eus, on les a eus". tre a,u hi. Car'apres 'un bre repos, 1 Sans VIe, le VIsage dans la boue. 1· '. " . . . , '. 


